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Résumé : Le recours à la TAO étant indispensable, les corpus parallèles jouent 
un rôle de plus en plus important dans la pratique de la traduction et la 
didactique de la traduction, car ils soutiennent l'approche Data-Driven 
Learning DDL. Cet article propose un projet basé sur une approche 
d’alignement de corpus parallèle français-arabe et décrit un projet en cours à la 
Faculté de Langues et de Traduction de l'Université Roi Saoud pour compiler 
un corpus parallèle arabo-français de 3 millions de mots qui servira de 
ressource pour la formation à la traduction. Nous allons expliquer les 
différentes étapes de ce projet, y compris le choix des textes, la 
segmentation…etc. Ensuite nous allons montrer son apport à la formation des 
traducteurs arabophones. Le corpus sera disponible gratuitement en texte 
intégral au format XML et à travers une interface web conviviale qui fournit un 
concordancier prenant en charge les besoins de recherche bilingues et plusieurs 
options de filtrage. 

Mots-clés : corpus parallèle, traductologie de corpus, traitement de l’arabe, 
corpus bilingue, corpus français-arabe. 

Abstract: As CAT is essential, parallel corpora play an increasingly important 
role in translation practice and translation didactics, as they support the Data-
Driven Learning DDL approach. This article proposes a project based on an 
French-Arabic parallel corpus alignment approach and describes an ongoing 
project at the Faculty of Languages and Translation of King Saud University to 
compile an Arab-French parallel corpus of 3 million words that will serve as a 
resource for translation training. We will explain the different stages of this 
project, including the choice of texts, segmentation… etc. Then we will show 
its contribution to the training of Arabic-speaking translators. The corpus will 
be available free of charge in full text in XML format and through a user-
friendly web interface that provides a concordancer supporting bilingual search 
needs and several filtering options. 

Keywords: parallel corpus, corpus translation studies, treatment of Arabic, 
bilingual corpus, Arabic-French corpus. 
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1. Introduction 

Avec l’arrivée de la traduction automatique neuronale en 2015, nombre 
d’entreprises de services linguistiques et traductionnels ont de plus en plus 
recours à la TAO (Traduction assistée par ordinateur). L’importance d’une 
« culture de l’informatique » (Arrouart, 2003) inclut les mémoires de traduction 
et encore, la création et l’exploitation de corpus dans l’enseignement et la 
pratique de la traduction et des langues. 

Si les uns tentent de surévaluer la qualité de la traduction automatique au 
détriment de la traduction humaine, l’intégration des outils informatiques à 
l’activité traductionnelle est indéniablement fructueuse. Une approche 
raisonnée (Look, 2019) de l’utilisation de la TAO assurera l’équilibre souhaité 
entre la démystification de la machine (Moorkens,2018) et la maîtrise des 
enjeux techniques offerts par ces nouveaux outils afin d’être capable d’analyser 
et de manipuler ce processus complexe qu’est l’activité traduisante. Le 
développement des soft-skills implicant l’usage outils à disposition permettrait au 
traducteur de gérer des projets de traduction qui dépassent le simple transfert 
linguistique pour expérimenter des outils génériques. 

Les corpus linguistiques sont utilisés depuis assez longtemps et ont été 
des ressources indispensables pour étudier les cooccurrences et l’évolution de la 
langue. A côté des mémoires de traduction, les outils issus de la linguistique de 
corpus deviennent un élément enrichissant de toute dernière génération offrant 
des possibilités d’investigation importantes pour tout traducteur. 

L’acte de traduire implique non seulement une parfaite maîtrise et de la 
langue source et de la langue cible, mais aussiune exigence de se familiariser 
avec une langue -, ses caractéristiques, ses nuances, ses péripéties, ses 
tournures, ses idiomes; il a fallu donc trouver un moyen moderne d’exploration 
plus profonde des différentes langues : le corpus.Le corpus peut donc être 
défini comme étant une base de données formée de textes électroniques 
stockés selon des critères bien précis dans la recherche linguistique (Leech, 
2010). Les outils informatiques d’aide à la traduction occupent ainsi une place 
grandissante dans l’univers du traducteur.  

Au cours des vingt dernières années (Loock, 2019; Bowker, Pearson, 
Laviosa, 2002 ; Zanettin, Bernardini, Stewart, 2003), les travaux sur les corpus à 
fin didactique se sont multipliés. Profiter des corpus de textes a pour objectif 
de se familiariser avec cette notion et utiliser les corpus existants pour pouvoir 
interpréter le processus traductif, démarche inhérente à l’enseignement et à 
l’apprentissage de la traduction. 

Il s’avère donc nécessaire de « comprendre les contraintes, les pressions 
et les motivations qui influencent spécifiquement l’acte traductionnel et sous-
tendent cette forme unique de « communication », comme l’avait précisé Mona 
Baker (1998), l’une des fondatrices des travaux à partir de corpus. 

Une description des travaux antérieurs sur l’importance de l’exploitation 
des corpus en traduction et en traductologie sera suivie par une présentation de 
corpus parallèles du couple des langues français-arabe. La troisième partie de 
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notre travail d’expérimentation sera consacrée à la méthodologie adoptée dans 
notre étude et aux différentes étapes de la conception du projet AFPC. La 
dernière section portera sur les conclusions, les recommandations et les 
nouvelles perspectives qu’offre le présent travail. 

2. Travaux antérieurs 

Une enquête menée en Europe (Mellange, 2006) a montré que les traducteurs 
professionnels souhaitent être informés sur les outils liés à l’exploitation de 
corpus surtout dans des domaines spécifiques. D’autres travaux ont démontré 
l’importance des corpus dans différents domaines tels que l’enseignement des 
langues (Botley,1996), la traductologie (Baker 1993 ; 1995 ; Olohan, 2004), la 
traduction automatique Rauf et Schwenk ; 2011 ; Tian et autres, 2014), des 
études terminologiques (Bowker Pearson, 2002) et également la linguistique 
comparée (Johansson, 1999). 

L’apport que représentent les corpus à la traduction est indéniable. Les 
études lancées par Look (2018) et par Lynne Bowker (1998) ont prouvé que 
l’utilisation d’un corpus comparé (bilingue portant sur un seul domaine 
spécifique) a largement amélioré la pratique traductionnelle par rapport aux 
ressources conventionnelles comme les dictionnaires car, elle a permis une mise 
en contexte qui a facilité la compréhension du domaine et par la suite assuré 
une meilleure maîtrise du choix des termes et des idiomes. 

Les corpus sont, sous une forme plus ou moinstransparente, 
omniprésents dans tout l’environnement du traducteur (Loock 2016) ; à part les 
bases de données terminologiques, les mémoires de traduction, les sites de 
traduction automatiques, les corpus- comparables ou parallèles- trouvent leur 
place dans l’univers traductologique. Les corpus peuvent être unilingues, 
utilisant des textes d’une seule langue, ou bilingues, utilisant deux langues 
différentes, voire multilingues. 

3. Les corpus bilingues/ parallèles : 

Les corpus bilingues sont des documents archivés ou mis en ligne que les 
traducteurs peuvent utiliser comme référence lors de leur activité 
traductionnelle. Sinclair les définit comme étant « des textes authentiques 
traduits en une (ou plusieurs) langue(s) étrangère(s) », (Sinclair, 1995). Les 
concordanciers bilingues des deux versions d’un texte sont alignés section par 
section; la version traduite du passage voulu apparaît immédiatement quand on 
utilise un concordancier. 

Ce type de corpus permet d’observer les caractéristiques linguistiques de 
la traduction, confronter un texte écrit dans sa langue originale et sa traduction 
en langue cible et de découvrir les stratégies mises en œuvre par les traducteurs. 
Le chercheur pourrait ainsi comparer les aspects linguistiques de chacune des 
deux langues, leurs valeurs sémantiques, leurs références culturelles ainsi que 
leurs variantes syntaxiques. Ceci conduit indéniablement à une meilleure 
compréhension et de la langue source et de la langue cible et à une maitrise 
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parfaite des systèmes linguistiques propres à chacune des deux langues choisies 
et en fin de compte à répondre à des difficultés liées aux références culturelles. 

Les Corpus parallèles sont utilisés en traduction tant au niveau théorique 
qu’au niveau pratique (Hunston, 2002) : 

- Le plan théorique s’intéresse aux processus traductifs, aux 
moyens utilisés pour formuler une même idée dans deux langues 
différentes tout en établissant des comparaisons entre les aspects de 
chacun des textes, original et traduit. 

- Le plan pratique, lui, se concentre sur les différentes utilisations 
des corpus dans le développement des outils à la traduction assistée par 
ordinateur, comme les mémoires de traduction, les systèmes de gestion 
de terminologie, l’enseignement de la traduction et surtout la formation 
des traducteurs. 

Gouadec a confirmé que la formation des traducteurs inclut l’initiation à 
exécuter des tâches bien précises dans des contextes définis en utilisant des 
outils et des systèmes préétablis. (Gouadec, 2002). 

Donc, les corpus parallèles sont utilisés à des fins didactiques et font 
partie des outils utilisés par les étudiants pour réaliser un projet en traduction 
qui vise à développer des corpus spécialisés (juridiques, médicaux, etc…). Les 
formateurs assurent une initiation à la conception de corpus, aux critères 
généraux qui conditionnent cette activité, aux différents outils de recherche, 
aux logiciels appropriés, etc… 

Ainsi, ces corpus parallèles contribuent à aider les étudiants à différencier 
les caractéristiques du texte original et du texte traduit, à repérer les techniques 
du transfert du sens, à analyser l’influence de la langue maternelle sur la langue 
seconde, à distinguer les homonymes, comprendre les expressions figées et les 
expressions courantes propres à chacune des deux langues utilisées.  

L’intérêt de ce genre de corpus c’est qu’ils offrent, à l’encontre des 
dictionnaires bilingues, des exemples concrets de pratiques traductionnelles qui 
mettent en relief le contexte qui a conditionné les choix du traducteur dans un 
cadre spatio-temporel bien déterminé. 

Pearson (2003) estime que les corpus parallèles permettent aux étudiants 
de comparer leurs propres traductions avec celles des traducteurs 
professionnels et par la suite découvrir et acquérir les techniques et les 
stratégies traductives pratiquées par ces traducteurs. Ce genre de corpus 
pourrait également enrichir les connaissances des étudiants dans le domaine de 
la traduction spécialisée et de pouvoir facilement discerner les particularités, la 
terminologie et les structures propres à chaque domaine (Kübler, 2011). 

Plusieurs travaux ont été consacrés aux apports des corpus au 
développement des compétences des traducteurs et ont encouragé leur 
exploitation et leur intégration dans les programmes de formation des 
étudiants-traducteurs (Bernardini, 2004). Frankenberg-Garcia et Santos (2003) 
ont utilisé le corpus parallèle « Compara » pour initier les étudiants aux 
variantes et aux différents aspects des langues anglaise et portugaise. L’objectif 
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était de savoir comment traiter des différences linguistiques, syntaxiques et 
extra-linguistiques que pose la traduction entre ces deux langues. Les deux 
chercheurs ont prouvé que l’usage du corpus parallèle a largement contribué à 
la formation des traducteurs et ont incité les responsables à introduire les 
corpus parallèles dans les curriculums universitaires de traduction en tant que 
ressource pédagogique indispensable. 

Dans une étude récente, Salhi (2013) a démontré que les corpus parallèles 
peuvent également contribuer à interpréter le texte original ; il a effectué son 
étude sur le corpus des Nations Unies « EAPCOUNT », et il a à titre d’exemple 
analysé la polysémie du mot destruction dans les différents contextes dans la 
langue d’origine. Il a ainsi mis l’accent sur l’importance d’un corpus parallèle 
pour éclaircir les perspectives sémantiques du texte original, perspectives qui 
pourraient être bénéfiques dans le traitement de la langue cible et du texte 
traduit.  

De sa part, Rodriguez (2014) a fait preuve de l’importance des corpus 
parallèles dans la formation des traducteurs de langues anglaises et espagnoles. 
Son étude a démontré que le corpus parallèle a profondément sensibilisé les 
étudiants aux structures comparatives et aux expressions figées et courantes 
propres à chacune des deux langues. Un questionnaire effectué auprès des 
sujets de l’étude a révélé qu’ils ont acquis, grâce à l’utilisation du corpus, plus de 
confiance en eux-mêmes lors de leur pratique traductive. 

En 2014, Haiyan Li et Zhongxin Dai ont utilisé un corpus parallèle de 
textes anglais traduits en chinois pour la formation de quatre-vingt-dix 
étudiants en traduction. Ilsont divisé les étudiants en deux groupes ; le premier 
groupe a reçu un enseignement traditionnel, et le deuxième a bénéficié d’une 
méthode d’enseignement fondée sur la recherche dans les bases de données des 
corpus parallèles. Des tests ont été effectués avant et après la formation ; les 
résultats ont prouvé que le deuxième groupe a donné des meilleurs résultats du 
fait qu’il a été initié à l’usage des corpus. 

Heylen et Verplaetse (2015) ont utilisé les corpus parallèles dans les cours 
de traduction médicale et analysé leur influence sur le comportement 
traductionnel des étudiants. Des étudiants en master, répartis en deux groupes, 
devaient traduire de l’anglais vers l’allemand des textes médicaux en utilisant 
des corpus parallèles. Le groupe ayant utilisés les corpus parallèles s’est montré 
plus performant que l’autre groupe surtout au niveau terminologique. 

Cependant, et malgré l’intérêt accordé aux corpus bilingues dans les 
milieux académiques, la langue arabe est en grande pénurie de ce type de 
ressources linguistiques et pédagogiques indispensables à la formation des 
futurs traducteurs (Al-Ajmi, 2011 ; Al-Sultaiti, Atwel, 2006).L’élaboration d’un 
wordnet pour l’arabe (Elkateb et al., 2006) constitue une ressource importante 
mais demeure, à elle seule , insuffisante.  

La mise en œuvre de cours de traduction introduisant les corpus étant 
rare dans le monde arabe, le but du présent travail est de fournir un outil 
informatique moderne qui permettrait une nouvelle approche de la 
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traductologie, de l’enseignement de la traduction et de l’apprentissage des 
langues, en intégrant cette discipline de traductologie de corpus qui permettrait 
des’interroger sur les pratiques et les difficultés de la pratique traductionnelle. 
Or, faciliter les modes de recherche et mettre à la disposition de l’utilisateur des 
outils numériques, n’est pas une tâche facile étant donné que plusieurs variantes 
contextuelles affectent l’aspect sémantique d’un terme ou d’une expression 
pour ce couple de langues. Tel est le cas des corpus bilingues pour le binôme 
« arabe-français ». L’introduction de notre corpus AFPC permettrait à 
l’utilisateur d’accéder gratuitement à l’intégralité du site et de découvrir les 
hyperliens dans les textes du corpus afin d’étendre sa connaissance 
terminologique contextualisée. 

Notre projet, qui constitue un travail d’expérimentation, a donc une 
portée didactique; il prétend répondre aux besoins des étudiants en traduction 
quant aux homonymes, à la polysémie, aux nuances entre les termes, aux 
systèmes d’équivalents, d’autant plus que les systèmes linguistiques de l’arabe et 
du français sont largement différents. 

Mais, avant d’étaler les particularités et les avantages d’un tel outil 
pédagogique, il s’avère indispensable de passer en revue les différentes étapes 
de la conception de ce corpus AFPC. La section suivante nous informera sur 
les étapes importantes et les détails techniques de ce projet qui préconise l’auto-
apprentissage et la structuration des connaissances. 

4. La conception du corpus parallèle français-arabe AFPC : 

La revue de la littérature a démontré la grande nécessité d'un corpus parallèle 
arabo-français avec des matériaux de haute qualité source et cible et un 
alignement de haute qualité. Le but de ce projet est de créer une ressource utile 
pour l'enseignement des langues et la formation à la traduction. Par 
conséquent, le corpus doit tenir compte des facteurs suivants (Biber, 2003): 

Taille: Il semble qu’il existe un débat sur la taille d'un corpus (voir 
Krishnamurthy, 2001; Leech, 1991). Cependant, plusieurs se sont convenus que 
la taille du corpus dépend de l'objectif auquel il est destiné et de plusieurs 
facteurs pratiques, tels que les droits d'auteur et la disponibilité. 

Nombre de corpus précédemment réalisés sont de taille limitée, ce qui 
restreint leur efficacité. Par conséquent, la première phase de ce projet consiste 
à collecter 3 millions de phrases; ce nombre va augmenter dans les étapes 
ultérieures. La collecte de documents et de leurs traductions est faite par des 
dizaines de volontaires, essentiellement des étudiantes à l’Université Roi Saoud, 
et révisée par les auteures de cet article. 

Représentativité: Selon Biber (1993), la représentativité désigne «la 
mesure dans laquelle un échantillon inclut toute la gamme de variabilité d'une 
population». Deux facteurs principaux influencent la représentativité d'un 
corpus: l'équilibre, qui se réfère à la variété des genres inclus dans un corpus; et 
l'échantillonnage, qui se réfère à la façon dont les morceaux de texte pour 
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chaque genre sont sélectionnés. La plupart des corpus arabe-français ont 
tendance à être restreints en terme de genres et de types de texte, ce qui affecte 
négativement leur utilité au niveau de l'apprentissage de la langue et en tant que 
ressources de formation à la traduction. Ils ont également tendance à être de 
nature statique, ce qui diminue leur représentativité. Le corpus proposé vise à 
couvrir un large éventail de domaines (juridique, médical, religieux, littéraire, 
économique…etc.) et de types de textes (rapport, compte-rendu, revue, livres, 
sites internet…etc.) avec des mises à jour régulières pour maintenir sa nature 
dynamique et ouverte. 

Qualité: Comme ce corpus est destiné à être utilisé à des fins 
pédagogiques, la qualité doit être d'une importance capitale. Des échantillons 
de textes humains de haute qualité ont été compilés et alignés manuellement 
afin d'assurer une grande précision. Les auteures de cet article, aidées par une 
équipe de volontaires de l’Université Roi Saoud, ont mené un travail long et 
minutieux afin de vérifier que les sources retenues soient fiables, que les textes 
traduits soient publiés par des entités officielles et des traducteurs 
professionnels. 

Disponibilité: La plupart des corpus parallèles arabophones décrits dans 
la section précédente ne sont pas disponibles gratuitement. De plus, nombre 
d'entre eux sont coûteux (par exemple des produits LDC) ou ont une interface 
non conviviale (par exemple OPUS), ce qui les rend difficiles à utiliser pour des 
non-experts. Par conséquent, notre projet vise à attirer un large éventail 
d'utilisateurs en fournissant un site Web gratuit, convivial, accessible en ligne et 
facile à utiliser comme outil de recherche. 

Le projet s'est déroulé en deux phases: la première phase comprenait la 
collection des données, la compilation et l'alignement d'échantillons de texte de 
haute qualité traduits par l'homme provenant de divers types de sources. La 
deuxième phase a consisté à concevoir une interface web avec un concordant 
bilingue où les utilisateurs peuvent explorer le contenu de l'AFPC en français et 
en arabe. Les deux phases seront détaillées ci-dessous. 

Étape 1 
Le projet a commencé par la compilation, le nettoyage et l'alignement 

d'échantillons de texte de haute qualité traduits par l'homme et contenant 
différents types et genres de texte. Cette phase a consisté à préparer les fichiers 
et à segmenter, aligner et vérifier les textes. 

Préparation des dossiers: les textes ont été recueillis d’une manière 
unidirectionnelle, c’est-à-dire en français ( langue originale) avec leurs 
traductions officielles en arabe à partir de plusieurs sources: documents 
imprimés, tels que des livres, des magazines et des journaux et sites Internet.  

 

 Français original Arabe traduit 
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Le logiciel OCR (ABBYY FineReader et Readiris 15) a été utilisé pour 
convertir des documents imprimés en textes lisibles par machine, car les deux 
programmes supportent l'arabe et le français. Les textes ont été classés selon les 
huit domaines suivants: social, biographique, littéraire, administratif, médical, 
juridique, religieux et scientifique. Les textes ont été segmentés par niveau de 
phrase, alignés manuellement, puis stockés sous forme de fichiers MS Excel. 
Chaque fichier contient les métadonnées suivantes dans les deux langues: Titre, 
Auteur, Éditeur, Année de publication, Pays, Sexe de l'auteur, Médium, 
Domaine et Sujet. Les métadonnées permettront aux utilisateurs du corpus de 
sélectionner les textes en fonction de leurs besoins spécifiques. 

Segmentation: L’étape suivante dans la construction du corpus parallèle 
était la segmentation. Les textes ont été divisés en segments courts au niveau 
d'une phrase ou d'un paragraphe. Il existe certaines applications disponibles 
aujourd'hui qui peuvent effectuer ce processus automatiquement, comme un 
logiciel de mémoire de traduction (par exemple, WinAlign, Memsource). Ces 
applications sont considérées comme indépendantes du langage et peuvent 
gérer différents types de fichiers texte. Cependant, les résultats ne sont pas 
exempts d'erreurs. C'est parce que, dans la plupart du temps, il est difficile pour 
de telles applications de déterminer ce qu'est une phrase. Les signes de 
ponctuation, tels que les points, les points virgules, les points d'exclamation ou 
les points d'interrogation, sont couramment utilisés pour indiquer la fin d'une 
phrase, mais pourraient être difficiles à identifier. La période, par exemple, peut 
également indiquer une décimale ou une abréviation telle que Dr. ou Ms., et 
peut ne pas nécessairement signifier la fin d'une phrase. Par conséquent, il a été 
décidé d'effectuer le processus de segmentation manuellement afin d'assurer 
l'exactitude et la qualité des textes. 

L'alignement: Quah (2006, p.100) a défini l'alignement comme «le 
processus de relier un segment de langue source à son segment de langue cible 
correspondant». Ce processus peut être exécuté à différents niveaux, c'est-à-
dire au mot, à la phrase, au paragraphe, ou au niveau du texte. Cependant, la 
plupart des corpus parallèles alignent les textes au niveau de la phrase ou du 
paragraphe. 

L'alignement des textes sources et des traductions était un processus 
difficile; les traducteurs ne traduisent pas nécessairement les textes d'une 
manière prévisible et linéaire. Frankenberg-Garcia et Santos (2003) ont 
remarqué que les traducteurs ont tendance à diviser les phrases source-texte en 
deux ou plusieurs phrases. Donc, plusieurs alternatives étaient possibles : 
joindre deux ou plusieurs phrases source-texte ensemble les rendant comme 
une seule phrase dans la traduction; laisser les choses tel quel; réorganiser les 
phrases de différentes façons, et/ou insérer des éléments qui n'étaient pas 
présents dans le texte source. 
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Pour ce projet, il a été décidé d'effectuer manuellement le processus 
d'alignement. L'alignement manuel consiste à parcourir le texte 
séquentiellement et à relier la première phrase du texte source avec la première 
phrase du texte cible, et ainsi de suite. L'alignement automatique gère les 
traductions terminées, divise les textes source et cible en segments et lie les 
segments correspondants. Il existe des outils d'alignement disponibles sur le 
marché qui permettent aux utilisateurs de vérifier l'alignement automatique et 
de modifier manuellement et de réorienter les segments qui ne correspondent 
pas ensemble. Malheureusement, plusieurs de ces outils ne peuvent pas prendre 
en charge des langues qui ne sont pas basées sur l'alphabet romain (comme 
l'arabe) et ne produisent donc pas de résultats précis lorsque la langue source et 
la langue cible ont des structures et des directions de texte différentes, comme 
l'arabe et le français. 

Étape 2 
La deuxième phase, comprend l'un des objectifs du projet et consiste à 

faciliter la consultation du contenu du site et permettre aux traducteurs et aux 
formateurs d'exploiter le contenu du corpus via une interface web conviviale. 
L'interface Web offre un concordancier bilingue, qui est un outil de recherche 
généralement utilisé pour étudier le contenu d'un corpus parallèle (Bowker, 
2002). Un tel outil récupère toutes les occurrences d'un mot de recherche 
spécifique dans un contexte donné dans les langues source et cible. Les 
utilisateurs peuvent également affiner leur recherche en fonction du domaine, 
de l'année de publication, du pays, du sujet, du support ou du sexe de l'auteur. 

Ce présent travail a donc pour objectif d’aboutir à une compréhension 
plus fine du texte source et d’optimiser l’aspect naturel du texte cible en 
fournissant un outil moderne qui incite à la réflexion, l’analyse, l’esprit critique 
et l’interprétation, pour une meilleure compréhension du processus traductif. 
Ceci car les différents sens d’un mot donnent souvent lieu à des différentes 
traductions dans la langue cible ; nous supposons que ce corpus-outil à 
l’enseignement de la traduction, pourra prendre en compte le caractère 
polysémique et de la langue arabe et du français. 

Pour illustrer cette idée, nous allons analyser deux termes en utilisant 
deux entrées dans les deux langues : une recherche en arabe et une autre en 
français. Une recherche toute simple du terme « organisation » en français 
pourrait éclairer l’apprenti-traducteur sur les différentes nuances du mot 
puisqu’à plusieurs reprises le terme est traduit par un équivalent différent en 
arabe selon le contexte : 

Dans la figure 1, le mot organisation est associé à l’Organisation des Nations 
Unies et à l’Organisation Mondiale de la Santé, c’est-à-dire, au sens premier du 
terme qui est une instance ou un organisme international ; ainsi, le terme 

équivalent en arabe est منظمة désigne un organe institutionnel. Mais, sur la 
figure2, le terme organisation est utilisé dans le sens de association, et par la suite 

l’équivalent arabe vient refléter cette nuance en utilisant le terme   جمعية qui veut 
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dire association. La figure 3 nous propose une troisième nuance du terme 
organisation en désignant par ce terme le fonctionnement de la Cour 
Internationale de justice, et ainsi l’équivalent arabe vient souligner cette nuance 

par l’usage du mot تنظيم. Quant à la figure 4, elle montre une quatrième nuance 
du terme organisation qui est utilisé dans le sens de communauté (organisation 
sociale), et dont l’équivalent arabe tient compte de ce sens en optant pour le 

terme مجتمع. Donc quatre termes différents en arabe ont été utilisés pour 
traduire le même mot en français ; seule la mise en contexte et la consultation 
des différents exemples appartenant à des domaines variés a permis de 
distinguer les différentes nuances du terme. 

 

Fig.1 

 

Fig.2 
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Fig.3 

 

Fig.4 

Le même type de recherche a été utilisé par mot-clé, en arabe cette fois; 

c’est le mot kanoun  -La recherche affiche 168 résultats pour ce mot .  قانون
jusqu’à cette phase du projet ; l’utilisateur pourra ainsi consulter tous les 
segments qui incluent ce terme dans des contextes et des domaines variés. 
Parmi les traductions proposéespour ce terme en français, nous avons trouvé 
respectivement le terme code (fig.5 et 6, associé à “code militaire” et « code de 
procédure civile »), le terme loi (fig.7), le terme droit (fig.8). 

 

Fig.5 

 

Fig.6 
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Fig.7 

 

Fig.8 

Ainsi, les relations sémantiques qui lient les différents termes à leur 
contexte et aux autres mots qui lui sont associés dépendent du contexte et du 
type de texte ainsi que des connaissances de l’utilisateur qui sont censées être 
modifiées au cours de sa recherche terminologique. 

Cette approche fonctionnelle met en relief les contenus spécialisés, les 
visées discursives, la contextualisation du discours dans le système linguistique 
cible. Ainsi l’Apprentissage des techniques de gestion de corpus par les futurs 
traducteurs s’avère indispensable pour une gestion autonome de l’activité 
traductionnelle dans sa dimension pragmatique. Une fois le site finalisé, et afin 
de démontrer l’apport de cette ressource pédagogique, une étude de terrain sera 
mise en place pour tester l’impact de l’utilisation de ce corpus parallèle dans les 
classes de traduction pour mettre en relief les potentialités et les éventuelles 
faiblesses que pourrait représenter ce projet qui sera soumis périodiquement à 
des mises à jour adéquates. 

 
Le défi majeur serait donc d’être capable d’assurer un enseignement de la 

traduction qui harmonise la traduction humaine, la traduction automatique et la 
traduction assistée par ordinateur pour aboutir à une « traduction augmentée » 
(Loock, 2019) qui dégage la plus-value de l’humain valorisant ses capacités 
créatives par rapport à la machine. Une meilleure performance de la pratique 
traductionnelle est l’objectif principal de ce travail qui favorise l’auto-
apprentissage de la traduction en offrant un outil pédagogique facile à 
manipuler et présentant un large corpus de textes bilingues. 

Ce projet AFPC est donc un corpus inédit et simple à manipuler pour un 
apprenti-traducteur ; il constitue une ressource appropriée pour surmonter les 
contraintes terminologiques, linguistiques, discursives et lexico-sémantiques du 
métier de la traduction. 

Conclusion 
Dans cet article, nous avons décrit un projet en cours à la Faculté de langues et 
de traduction de l'Université Roi Saoud afin de compiler un corpus parallèle 
français-arabe de 3 millions de mots qui servira de ressource pour 
l’apprentissage de la traduction. Le corpus peut être utilisé comme corpus 
comparable pour étudier les différences entre la langue traduite et la langue 
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source. Le corpus a été vérifié manuellement à différentes étapes, y compris les 
traductions, la segmentation de texte, l'alignement et la préparation des fichiers 
pour améliorer leurpertinence. Le corpus est disponible en format XML et à 
travers une interface web conviviale. L'interface Web fournit un concordancier 
qui prend en charge les requêtes de recherche bilingues et plusieurs options de 
filtrage. Ce corpus parallèle est destiné à favoriser les nouveaux modes 
d’ingénierie de la connaissance et faciliter l’accès à l’information afin de servir 
de ressource didactique dans l'enseignement de la traduction et les cours de 
formation des traducteurs. 
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